
Le Pape Jean-Paul II fête son saint patron le 4 novembre, 
saint Charles Borromée. C’est donc la fête de Karol (Charles) Wojtyla. Ce 
jour est comme chaque année un jour férié au Vatican.  De nombreux pè-
lerins sont venus de Pologne à cette occasion. Le jour de l’anniversaire du 
pape n’est pas un jour chômé au Vatican, contrairement au jour de la fête 
de son saint patron. 

 
 

Les Mystères Glorieux 4 novembre 2003 

Étude de la Physiopathologie de la Passion 
par le Docteur François Giraud, médecin généraliste, spécialiste du Saint Suaire. 

6ème partie 
Les clous passent en dehors des trajets des gros vaisseaux, l'hémor-
ragie est minime, la mort sera lente. Un mince filet de sang s'échappe 
des plaies des poignets et glisse le long des avant-bras en direction 
des coudes. Le corps tire de tout son poids sur les clous des poignets, 
la douleur est épouvantable ; il s'agit de la douleur d'un gros tronc 
nerveux (le nerf médian) traumatisé ; elle est en tout point compara-
ble à la douleur d'une sciatique (ceux qui ont connu voient ce que je 

veux dire ; les autres peuvent imaginer la roulette du dentiste quand elle entre en contact 
avec le nerf dentaire…). La seule façon de soulager est de prendre appui sur les pieds ; mais 
eux aussi sont encloués... Un des premiers effets ressentis à cause de cette immobilisation 
bras en l'air est la difficulté respiratoire, thorax bloqué en inspiration, ne pouvant se vider ; 
il faut pousser sur les clous des pieds et à tirer sur ceux des poignets pour pouvoir expirer 
(mais quelle douleur à chaque mouvement !), puis à se laisser de nouveau pendre, en atten-
dant le prochain épisode d'asphyxie et ainsi de suite (1 à 2 fois par minute peut-être). A 
chaque effort de redressement sur les pieds, les avant-bras s’horizontalisent un peu et la 
coulée de sang qui se dirigeait vers le coude a tendance à tomber plus verticalement. Ces 
deux coulées sont bien visibles sur le Suaire. Pendant ce temps, l'acidité sanguine (due no-
tamment à l'asphyxie) et les mauvaises positions entraînent des crampes de tout le corps, 
impossibles à soulager faute de pouvoir changer de position, si ce n'est ce pauvre mouve-
ment vertical de 15 à 20 cm environ. Les contractures musculaires et l'acidose entraînent 
des transpirations abondantes, facteurs de déshydratation (au fait, il n'a pas bu depuis déjà 
plus de 18 heures…) ; en effet, à un moment Jésus dit "j'ai soif" et on lui tend un éponge 
imbibée de vinaigre à laquelle il ne touche presque pas.  
L'agonie se poursuit avec ses douleurs, ses crampes, son étouffement progressif, sa soif, et 
puis les insectes qui viennent agacer le supplicié, les mouches impossibles à chasser, la nudi-
té, les passants qui viennent en curieux ou pour l'insulter… Les heures passent, inexorable 
suite de minutes qui ne sont que douleur… 
Cependant, le sabbat approche et, si on ne veut pas se souiller pendant le sabbat (qui com-
mence dans quelques heures, à la tombée de la nuit), il faut que les condamnés soient morts 
et enterrés. La mort sur la croix pouvait durer des heures, voire des jours ; mais il existait 
une astuce pour accélérer le cours des événements : il suffisait, à coups de barre de fer, de 
briser les tibias et péronés des condamnés : ne pouvant plus prendre appui sur leurs jambes 
brisées, ils ne pouvaient plus respirer et étouffaient très vite. Les soldats reçurent donc 
l'ordre de briser les jambes des condamnés, ce qu'ils firent pour les deux compagnons de 
Jésus, mais en arrivant à lui, ils constatèrent qu'il était déjà mort. Par acquit de conscience, 
l'un des soldats lui donne quand même un coup de lance dans le côté droit du thorax et aus-
sitôt, nous dit saint Jean qui se tenait au pied de la croix, il en sortit du sang et de l'eau. Il 
est 15 heures ce vendredi 14 Nisan et le Sabbat va pouvoir commencer à l'heure prévue 
pour honorer ce Dieu qu'ils viennent de crucifier… 
On a beaucoup discuté sur l'origine de l'eau (le sang, lui, provient de tout le système veineux 
supra-cardiaque qui se draine dans la veine cave supérieure et dans l'oreillette droite). D'où 
venait l'eau ? un épanchement pleural ? un œdème pulmonaire ? c'est possible. Un épanche-
ment péricardique ? c'est possible aussi. En tout cas d'une collection pathologique de liquide 
qui n'aurait pas dû se trouver là où elle était et dont la constitution a été une cause supplé-
mentaire de souffrances - une de plus, serait-on tenté d'ajouter… -. 

- A suivre - 



 

� 
Au nom du père, et du Fils et Du saint Esprit. 

Amen. 
 

Invocation à l’Esprit Saint 

 
Seigneur et source de vie, 
Action somptueuse et divine 

du corps mystique du Christ qui est l’Église, 
Lumière de notre âme, 
Dispensateur des dons, 

Révélateur du mystère Filial, 
Visite notre pauvre âme pour l’enrichir de Tes dons, 

Afin que nous puissions être renouvelés 
En Ta bonté et Ta bienveillance. 

Nous Te demandons, en Te suppliant, 
De nous couvrir de Tes richesses 

Avec Tes sept dons, 
Afin que notre cœur soit embrasé 

De Ton feu ardent. 
Amen. 

 
Nous pouvons offrir nos prières à l’intention de la fête en ce jour de 

Karol Wojtyla, Notre Saint-Père. 

Action de grâce 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

Alléluia ! J'aime le Seigneur : il entend le cri de ma prière; 
Il incline vers moi son oreille : toute ma vie, je l'invoquerai. 

J'étais pris dans les filets de la mort,  
retenu dans les liens de l'abîme, 

j'éprouvais la tristesse et l'angoisse ;  
J'ai invoqué le nom du Seigneur : 

« Seigneur, je t'en prie, délivre-moi ! » 
Le Seigneur est justice et pitié, 

notre Dieu est tendresse.  
Le Seigneur défend les petits : j'étais faible, il m'a sauvé. 

Retrouve ton repos, mon âme, car le Seigneur t'a fait du bien. 
Il a sauvé mon âme de la mort,  

gardé mes yeux des larmes et mes pieds du faux pas. 
Je marcherai en présence du Seigneur sur la terre des vivants. 

 
Psaume 114 



 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Béni soit Ton Nom 

ô Toi qui écoutes ma prière ! 
béni sois-Tu, mon Seigneur, 

Toi qui as retiré mon âme de l'abîme ; 
bénie soit Ta Bienveillance 

qui nous attire dans Ton Cœur, 
pour nous sauver et nous libérer. 

Dieu, Tu es notre Salut, 
nos Richesses, notre Vue et notre Vie ; 

Toi qui journellement enchantes notre âme 
et réjouis notre cœur de Ta Présence, 

permets-nous de profiter de Ta Présence ; 
nous Te demandons, Jésus Christ, en Ton Nom, 

la paix, l'intégrité, l'amour et un esprit de pardon ; 
nous Te demandons, Jésus Christ, en Ton Nom,  

de nous guérir, cher Seigneur, 
de nos iniquités et de nos vices ; 

guéris-nous, Seigneur, 
par la puissance de Ton Saint Esprit ; 

guéris-nous spirituellement 
et déracine tout ce qui est mauvais ; 

rafraîchis-nous, ô Saint Esprit,  
et ravive-nous en nous renouvelant. 

Jésus Christ, en Ton Nom, 
nous Te demandons 

de nous guérir de toute maladie spirituelle, 
psychique ou physique 

et de tout ce qui trouble notre âme ; 
qu'avec amour, chaque fibre de notre cœur 

proclame Ta Gloire ; 
exauce notre prière, Seigneur tout bon. 

Amen. 

LES MYSTÈRES GLORIEUX 
 

Nous embrassons la croix de notre chapelet et nous disons : 
 

Je crois en Dieu... 
 

Notre Père 
 

Je vous salue Marie (Un pour augmenter la Foi, un pour augmenter 
l’Espérance, un pour augmenter la Charité) 

 
Gloire au Père 

 
 

Saint Michel Archange, 
défendez-nous dans le combat, 

soyez notre secours contre la malice et les embûches du démon ! 
Que Dieu lui fasse sentir Son empire, nous Vous en supplions ! 

Et Vous, Prince de la Milice Céleste, 
précipitez en enfer, par la Force Divine, 

Satan et les autres esprits mauvais 
qui rôdent dans le monde pour la perte des âmes ! 

Amen.  

 

 

Souvenez-Vous, ô très miséricordieuse Vierge Marie, qu'on n'a jamais 
entendu dire qu'aucun de ceux qui ont eu recours à Votre protection, 
imploré Votre assistance ou réclamé Vos suffrages, ait été abandon-
né. Animé de cette confiance, ô Vierge des vierges, ô ma Mère, je 
viens à Vous, et gémissant sous le poids de mes péchés, je me pros-
terne à Vos pieds. Ô Mère du Verbe incarné, ne méprisez pas mes 
prières, mais écoutez-les favorablement et daignez les exaucer. 

Amen. 



Premier Mystère : La Résurrection de Jésus 
(Mt 28.1-20 ; Mc 16.1-18 ; Lc 24.1-43 ; Jn 20.1-29) 

 
 

« Pourquoi cherchez-vous parmi les morts celui 
qui est vivants, il est ressuscité. » 
Le Christ a vaincu la mort, il vient nous relever. 
Sa résurrection, notre résurrection, nous met-
tent en mouvement. "Il vous précède en Galilée": 
les apôtres doivent partir pour retrouver le Sei-
gneur. Il nous faut quitter nos sécurités matériel-
les, affectives, voire spirituelles, être disponi-
bles. Disponibles pour nos frères, car c'est en 
eux que nous verrons le Ressuscité. Mais pour re-
connaître celui qui est vivant, notre cœur doit 
être ouvert à sa présence. Les apôtres ne croient 

pas les saintes femmes qui leur annoncent la résurrection, ils restent en-
fermés dans leurs certitudes, leur tristesse, leur incompréhension. En 
nous laissant évangéliser, toucher, par la parole de l'autre, quel qu'il soit, 
nous découvrirons un peu plus la figure du Christ ressuscité et notre foi 
sera vivante et pourra grandir. 

Notre Père 
 

Dix fois Je vous salue Marie en méditant le fruit du Mystère : 
le relèvement du péché, la Foi 

 
Gloire au Père 

 
Ô mon Jésus, pardonne-nous nos péchés, préserve-nous du feu de l’enfer, 
et conduit au ciel toutes les âmes, surtout celles qui ont le plus besoin de 
Ta miséricorde. Amen. 
 
Jésus, mon seul amour, je prie pour ceux que Tu aimes et qui ne savent 
pas T’aimer. Puissent-ils être purifiés et guéris afin qu’eux aussi soit 
exemptés de tout mal. Amen. 
 
Que par la miséricorde de Dieu, les âmes des fidèles défunts reposent en 
paix. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Salve Regina, Mater misericordiæ, 
vita, dulcedo et spes nostra, salve. 
Ad te clamamus, exsules, filii hevæ. 

Ad te suspiramus, gementes et flentes, 
in hac lacrimarum valle. 

Eia ergo, advocata nostra, 
illos tuos misericordes oculos 

ad nos converte. 
Et Jesum benedictum fructum ventris tui, 

nobis post hoc exsilium ostende. 
O clemens, o pia, o dulcis Virgo Maria. 

 
 

Priez pour nous, sainte Mère de Dieu  
Afin que nous soyons rendus dignes des promesses de Jésus-Christ. 



Cinquième Mystère : Le Couronnement de Marie dans le 
ciel  

(Ap 12.1 ; Tradition ; LG 59 et 68) 
 

« Sur la tête, une couronne de douze étoiles". » 
Nous appelons Marie Reine, Reine du Ciel, mais 
aussi notre Reine. La Reine connaît les secrets 
du Roi. Marie connaît au plus profond d'elle 
même le secret de Dieu, elle qui a porté Jésus, le 
Fils de Dieu et Dieu lui-même. Mais Marie n'est 
pas reine pour elle-même, sa royauté nous ren-
voie à celle de son fils, le Roi de l'Univers. Marie 
nous conduit à son fils, nous montre le chemin. 
Elle est notre plus sûr soutien dans le combat 
contre toute les formes de mal et de péché, elle 
qui a affronté le Dragon, dans le livre de L'Apo-

calypse. Mère de miséricorde, Marie intercède sans cesse pour nous et 
son union à Dieu est telle que son fils ne peut rien lui refuser. C'est à 
cette même union totale au Christ que nous sommes appelés. Alors à nous 
aussi seront ouverts les secrets du Royaume de Dieu.  

 
Notre Père 

 
Dix fois Je vous salue Marie en méditant le fruit du Mystère : 

dévotion envers Marie 
 

Gloire au Père 
 
Ô mon Jésus, pardonne-nous nos péchés, préserve-nous du feu de l’enfer, 
et conduit au ciel toutes les âmes, surtout celles qui ont le plus besoin de 
Ta miséricorde. Amen. 
 
Jésus, mon seul amour, je prie pour ceux que Tu aimes et qui ne savent 
pas T’aimer. Puissent-ils être purifiés et guéris afin qu’eux aussi soit 
exemptés de tout mal. Amen. 
 
Que par la miséricorde de Dieu, les âmes des fidèles défunts reposent en 
paix. 

Second Mystère : L'Ascension de Jésus au ciel 
(Mc 16.19-20 ; Lc 24.44-53 ; Ac 1.3-11) 

 
 

« Je suis avec vous tous les jours jusqu'à la fin du 
monde. » 
Formidable promesse! Promesse pour l'au-delà: le 
Christ est parti nous préparer une place. Mais 
avant tout promesse pour aujourd'hui: aussi bas 
que je sois tombé, aussi profonds soient le déses-
poir, la douleur, la peur, la solitude, le Seigneur 
est là, présent. Parfois bien secrètement, de ma-
nière impalpable, mais il est avec nous, il est en 
nous. La prière et le service de nos frères nous 
mettent en présence de Dieu. L'Église nous offre 
des sacrements, où le Christ se rend présent 

d'une façon particulière. D'abord l'Eucharistie, où nous partageons son 
corps et son sang. Ce corps que Marie a porté en elle, ce corps ressuscité 
apparu aux apôtres nous est donné. Le sacrement de la réconciliation, où 
la miséricorde de Dieu devient tangible, effective, nous permet égale-
ment de voir le Christ à l'œuvre aujourd'hui en nous et autour de nous.  
 

Notre Père 
 

Dix fois Je vous salue Marie en méditant le fruit du Mystère : 
le désir du Ciel, l'espérance 

 
Gloire au Père 

 
Ô mon Jésus, pardonne-nous nos péchés, préserve-nous du feu de l’enfer, 
et conduit au ciel toutes les âmes, surtout celles qui ont le plus besoin de 
Ta miséricorde. Amen. 
 
Jésus, mon seul amour, je prie pour ceux que Tu aimes et qui ne savent 
pas T’aimer. Puissent-ils être purifiés et guéris afin qu’eux aussi soit 
exemptés de tout mal. Amen. 
 
Que par la miséricorde de Dieu, les âmes des fidèles défunts reposent en 
paix. 



Troisième Mystère : L'effusion du Saint Esprit au jour de 
la Pentecôte 

(Ac 2.1-41) 
 

« Tous furent remplis de l'Esprit Saint et com-
mencèrent à parler dans d'autres langues. » 
Marie est présente, comme à tous les moments 
importants. Discrète, mais bien là. Marie a, en 
quelque sorte, une longueur d'avance. L'Esprit 
Saint, Marie le connaît bien: souvenons-nous de la 
promesse de l'ange Gabriel, à l'Annonciation: 
"L'esprit Saint viendra sur toi et la puissance du 
Très-Haut te couvrira de son ombre". Marie et 
les apôtres, deux figurent de l'Église naissante. 
C'est ainsi toute l'Église qui est rassemblée pour 
recevoir l'Esprit Saint. Marie qui médite les mer-

veilles de Dieu au fond de son cœur, les apôtres, qui sont envoyés annon-
cer la Bonne Nouvelle du Salut à toute la création. C'est l'Esprit qui prie 
en nous et nous ouvre à la contemplation de Dieu, c'est l'Esprit qui nous 
rend capables, au cœur de notre faiblesse, de témoigner de la parole de 
vie que nous avons reçu. Demandons à Marie de nous rendre, comme elle, 
docile à l'Esprit Saint, pour la gloire de Dieu et le salut du monde. 

 
Notre Père 

Dix fois Je vous salue Marie en méditant le fruit du Mystère : 
les dons du Saint-Esprit 

Gloire au Père 
 

Ô mon Jésus, pardonne-nous nos péchés, préserve-nous du feu de l’enfer, 
et conduit au ciel toutes les âmes, surtout celles qui ont le plus besoin de 
Ta miséricorde. Amen. 
 
Jésus, mon seul amour, je prie pour ceux que Tu aimes et qui ne savent 
pas T’aimer. Puissent-ils être purifiés et guéris afin qu’eux aussi soit 
exemptés de tout mal. Amen. 
 
Que par la miséricorde de Dieu, les âmes des fidèles défunts reposent en 
paix. 

Quatrième Mystère : La Dormition et l'Assomption de 
Marie au ciel 

(2 R 2.11 ; Tradition ; LG 59) 
 

« Un signe grandiose apparut dans le ciel: une 
femme, ayant le soleil pour manteau, la lune sous 
ses pieds. » 
La Vierge est auprès de son fils. Toute pure, com-
blée de grâce, Marie entre au ciel avec son corps. 
Mais elle ne conserve pas jalousement cette rela-
tion unique qui l'unit à son fils. Elle est la pre-
mière en chemin, celle qui nous ouvre la voie. Ma-
rie est un signe d'espérance pour tout le peuple 
de Dieu. Les portes du Royaume sont désormais 
ouvertes. Par son intercession, la Vierge veille sur 
ses enfants que le Christ lui a confiés lors de la 

Passion: "Femme, voici ton fils". L'Assomption de la Vierge est aussi un 
encouragement dans notre chemin vers la perfection. Demandons à celle 
qui a gardé son intégrité d'intercéder pour que le Seigneur nous comble 
de sa grâce et que nous puissions progresser sur le chemin de la sainteté. 
 

Notre Père 
 

Dix fois Je vous salue Marie en méditant le fruit du Mystère : 
la bonne mort 

 
Gloire au Père 

 
Ô mon Jésus, pardonne-nous nos péchés, préserve-nous du feu de l’enfer, 
et conduit au ciel toutes les âmes, surtout celles qui ont le plus besoin de 
Ta miséricorde. Amen. 
 
Jésus, mon seul amour, je prie pour ceux que Tu aimes et qui ne savent 
pas T’aimer. Puissent-ils être purifiés et guéris afin qu’eux aussi soit 
exemptés de tout mal. Amen. 
 
Que par la miséricorde de Dieu, les âmes des fidèles défunts reposent en 
paix. 


